
LA NECROPOLE DU BRONZE ANCIEN DE ZIMNICEA 
(DEP. DE TELEORMAN) 

A. O. ALEXANDRESCU 

Les fouilles effectuees ces dernieres annees dans le cimetiere getique de Zimnicea ont rnis au 
jour, dans l'un de ses secteurs (C 18), une necropole a inhumation en positioIJ. accroupie1• Situee sur 
un mamelon qui se dresse suivant la direction EO a 1 km environ au nord de la terrasse du Dan ube, 
son exploration n'a pu etre poussee trop loin du fait de sa position au centre d'un vignoble. Par con­
sequent, sa superficie est difficile a preciser; de toute fac;on, il semble que la majeure parlie des 
sepultures qui la _composent sont reunies a l'est, vers le point le plus eleve du monticule, aussi ses 
limites en direction nord, sud et ouest ne pouvaient-elles guere avancer bien loin (pl. 1). D'autre part, 
a une centaine de metres plus a l'est, dans le secteur c 19, sur le meme svmmet, une autre tornbe 
a ete decouverte (T. 54). 

Comme le meme endroit a continue d'avoir la meme destination au cours des periodes ulteri­
eures (les tombes a inhumation et a incineration des deux âges du fer en temoignent), bon nombre des 
tombes respectives ont ete derangees, sinon completement detruites. Les divers trav.i:ux ·au sol aux 
epoques modernes ne devaierif pas d'ailleurs contribuer a lirniter les degâts. Aussi, dans certains cas 
(T. 23, 37, 39, 53), on n'a plus recolte que le crâne ou quelques ossements disparates, dont l'attri­
bution a une epoque determinee ne saurait se faire qu'a titre hypothetique. Plus important pour la 
datation de ces tombes que les restes de squelettes s'avere le temoignage de la ceramique deposee 
a l'interieur, quand celle-ci a pu etre retrovee (T. l, 3, 7, 43). 

A quelques exceptions pres, Ies enterrements ont ete faits dans le sol jaune, vierge, a des pro­
fondeurs oscillant entie 0,50 et 1,90 m. Le nombre des squelettes mis au jour s'eleve a 44, dont 6 
provenant de sepultures dou!J.les. 11 convient d'ajouter a ce premier chiffre encore _10 t_ombes, dont 
seuls quelques restes se sont conserves. Malgre leur rnauvais etat, on a pu constater la position accrou­
pie de la plupart des squelettes, avec une disposition variee de leurs troncs, bras et jambes {pl.2, 
3); il y a aussi des cas ou le defunt reposait a plat ventre et, dans un seul cas, meme le visage contre 
la terre. Sur l'ensemble des tombes fouillees 36 squelettes ont revele une orientation generale vers le 
sud ·(c'est-a-dire la tete dirigee dans cette direction, avec de legeres variations vers le SO ou le SE); 
33 squelettes - dont l'un trouve dans une tombe double (T. 33 - 34) - reposaient sur le flanc 
droit. Deux autres squelettes ont ete decouverts avec la meme orientation generale, mais reposant 
sur le 1lanc gauche (l'un des deux rnis au jour dans la tombe double susmentionnee). Enfin, un autre 
squelette (T. 29) a ete trouve couche sur le dos, Ies jambes repliees a gauche et la tete tournee a 
droite. Un groupe del'J autres squelettes etaient orientes avec la tete vers l'ouesţ'i- avec des varia­
tions legeres vers le SO'. Deux tornbes doubles contenaient des squellettes couches, dans un cas, l'un 
sur le flanc droit et l'autre sur le flanc gauche, et dans le second cas tous Ies deux sur le flanc gauche; 
dans deux au>tres tombes les squelettes reposaient sur le cote gauche. Notons, pour finir, un seul cas ou 
le squellette couche sur le flanc droit avait la tete dirigee vers l'est. Les tombes de ce deuxieme groupe 
sont creusees a des moindres profondeurs par rapport aux precedentes (de 0,22 a 0,92 rn), etant pla­
cees a la limite superieure de la couche vierge de terre jaune ou, plus souvent, juste au-dessus, la ou 
le sol prend une legere teinte grisâtre. 

1 Tous Ies materiaux de la necropole sont conserves au de Cesar Bolliac (•Trompeta Carpaţilor• , XII, n° 1137, 1874, 
Musee d'Histoire de Giurgiu. Le vase de la pi. 4/8 = 7/3 se vase no 15). 
trouve dans Ies collections du MNA et provient des fouilles 
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5 LA NECROPOLE DU BRONZ E ANC IE N DE ZIMN !CEA 83 

Deux situations particulieres attirent l'attention dans le cas des tombes du premier groupe. 
La presence, dans la tombe 11, a environ 1 m au-dessus du squelette, d 'un amas de pierres, relative­
ment grandes, deposees en plusieurs couches (fig. 1). Dans le deuxieme cas, l'amas de pierres est 
moins important: elles sont deposees dans deux couches irregulieres et superposent plusieurs tombes, 
dont quelques-unes attestent quelques interferences partielles (T. 32- 36). La tombe double T. 33-34 
a derange la disposition des jambes du defunt enterre dans la tombe 35. 

· Ce sont Ies tombes du premier groupe qui ont livre la majeure partie du mobilier funeraire 
recolte; quant au deuxieme groupe, une seule tombe (T. 22) etait meublee. Sur Ies 36 squelettes du 
premier groupe, 20 s'accompagnaient d'un mobilier 
consistant surtout en poterie. A celle-ci s'ajoutent 
encore Ies vases provenant cles tombes detruites 
ou conservees seulement en partie - six en tout 
(T. 1, 3, 7, 18, 26, 43) . Dans certaines tombes 
meublees de vases, on a egalement trouve des T11 
pieces en metal, mais ces dernieres apparaissent -o.75 

aussi sans accompagnement ceramique. II con-
vient de remarquer que Ies pieces metalliques ne 
proviennent que de six tombes, groupees dans 
Ies sections 8-15 (T. 4, 9, 11, 16, 20, 24) . Pour 
le reste, nous avons un poirn;on en os (T . 5), un 
grand bloc de silex (T . 6) et une valve de coquil­
lage 2 sur le fond d'un vase (T . 30). N otons aussi 
la presence dans cinq tombes de l'ocre rouge , en 
petits blocs (dans la tombe 5 pres du talon ga.u­
che et dans la tombe 16 a la hauteur du bassin) 
ou en petits amas de poudre rouge (T. 7 pres 
du vase, T. 9 ppudrant les talons et T. 18 a 
l'interieur du vase). 

La plupart du temps il faut compter un seul 
vase par tombe, pose soit p;es de la tete du defunt 

F ig. I. - T . li et J'amas de pierres qui se trouve dessus. 

(T . 2, 4, 30, 31, 33-34, 36, 48, 49, 51 , 54) , soit a ses pieds (T . 8, 11, 16, 17, 23, 52, ainsi que 
- selon toute vraisemblance - dans Ies tombes 18 et 26, ou au sud des vases respectifs il n'y avait 
plus que deux petits fragments d'os). Seules, deux sepultures ont livre deux vases chacune: dans le 
premier cas (T. 5), deux vases etaient deposes l'un a cote de l'autre, a peu presa la hauteur de l'epaule 
du defunt, l'un d'entre eux contenant aussi le poirn;:on en os susmentionne; dans le second cas, Ies deux 
vases etaient places l'un a la tete, l'autre aux pieds du defunt (T . 9). Bon nombre des vases etaient 
deja deteriores au moment de leur deposition dans la fosse. Quant au vase de la tombe 11, a l'origine 
il devait etre nanti d'un long col qui, s'etant brise, apparaît maintenant assez court et avec le rebord 
a peu pres lisse. 

Bien que le mobilier funeraire livre par ces tombes ne soit pas des plus riches, ii permet cer­
taines remarques. En ce qui concerne leur poterie, par exemple, la forme la plus frequente est celle de 
l'askos ou de la cruche askoi:de (14 pieces sur le total de 27). D'autre part, !'examen de cette pote­
rie montre son appa1 tenance a un groupe unitaire, en depit de la diversite relative des formes mises 
au jour dans la necropole. 

La pâte dont Ies vases respectifs sont modeles varie tant sous le rapport de sa qualite, qu'au 
point de vue des ingredients entrant dans sa composition . On y releve, en general, des tessons piles, 
du sabie (en quanantite), du gravier, des points blancs de calcaire ou des particules de mica. Chez 
presque tous Ies vases en forme d'askos, la graine de la pâte est menue, le gravier et Ies points de 
calcaire rares; neanmoins Ies exemplaires mis au jour dans Ies tombes 17 et 9 presentent beaucoup 

2 Unio crasms batavus Maton & Rachet. L ' identification a ete faite par C. Mateesco. 
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A.b. ALEXANDRESCU 6 

de points blancs et ceux des tombes 2 et 48, quantite de menu gravier. Parmi Ies autres types de 
vases, il y en a qui se font remarquer par la quantite sensiblement plus importante de calcaire (T. 9 
et 44), de gravier (T. 34, 26, 36, 8) ou de tessons piles (T. 49, 4, 36, 11, 8). Dans certains cas ces 
composants de la pâte lui conferent un aspect grossier, le slip ne parvenant pas a en cacher Ies aspe­
rites (T. 49, 18, 23, 36). Le slip ne fait d'ailleurs pas defaut a aucun vase, meme s'il ne s'est con­
serve que partiellement dans la plupart des cas ; exceptant la cruche askoi:de de la tombe 54, on cons­
tate dans la composition du slip la presence d'une quantite assez grande de mica. La cuisson des 
vases est plutot faiblc, assez inegale en tout cas: presque tous ont la cassure gris fonce allant jusqu'au 
noir, avec des couches brunes qui, surtout dans la portion superieure des vases, s'eclairent jusqu'a 
prendre une teiote brique. A l'exterieur, cette ceramique offre diverses nuances depuis le brun fonce, 
grisâtre, jusqu'au brun clair, dans la plupart des cas tachete de gris ou de roux. Plusieurs exem­
plaires ont conserve leur lustre. 

Un trait cara.cteristique presque general des vases de cette necropole reside dans la negligeancc 
avec laquelle a ete traite leur fond. Celui-ci, plein d'asperites, garde sa stabilite en raison d'une 
legere concavite qu'on retrouve a peu pres dans chaque cas. 

La forme predominante dans la necropole, l'askos ou, plutOt, la cruche askoi:de montre unc 
silhouctte asymetrique, le col relativement bas, le bord leghement oblique. Citons comme typiquc 
l'exemplaire livre par la tombe 17 (pl. 5/2), avec differentes variantes (pl. 5/1, 3-5). On le retrouve 
avec le corps plus ou moins asymetriquc, le col un peu plus long et plus droit, le rebord au biais 
plus accuse (pl. 5/1-11). A l'exception d'une piece de la premiere serie (T. 3, pl. 5/3), dont l'anse se 
trouve juste en-dessous du rebord, chez Ies autres exemplaires celle-ci prend naissance dans le 
rebord meme du vase et elle est un peu surelevec. Un seul exemplaire a du a voir eu une anse tres 
petite (T. 54, pl. 4/1) et dans un autrc cas, egalement unique, l'anse etait dotec a sa base d'une epaule 
(pl. 5/1). Quelques exemplaires ne sont pas du tout decores (pi. 4/1-5, 10). Mais il y a aussi des 
pieces ornees de petites protuberances (pl. 4/6-8; pl. 5/1-2), parfois oblongues (pl. 5/5), ou de por­
tions de bandes saillantes a cncoches (pl. 4/11; pl. 5/1, 4-5) ou alveolees (pl. 5/4). Parfois, des ran­
gees d'impressions (pl. 5/3) ou de tres fines encoches (pl. 4/6, 10-11 ; pl. 5/5) composcnt l'ornement. 
Ces elements decoratifs se combitte11t parfois sur un seul ct memc vase. 

Une autre forme, attestee par trois exemplaires dans trois variantes (pl. 5/6-8), est celle du 
vase a la panse legerement bombee, le col plus ou moins haut, avec la transition entrc ccs deux ele­
ments composants plus ou moins accusee. L'un deces exemplaires a une anse. Leur decoration con­
siste dans des rangees d'encoches, qui, dans un scul cas, se combinent avec trois segments de bande 
saillante a encoches. 

Une troisieme forme illustree par plusieurs exemplaires et avec quelques variantes comporte unc 
panse plus ou moins globulaire, avec la transition plus ou moins marquec entre celle-ci et le col, qui 
est elance et en forme de tronc de cone, au rebord evase ou droit (pl. 6/1-5). L'un de ces vases 
est decore de fines incisions dessinant des triangles remplis de hachures (pl. 6/1). Chez un autre, 
avec le fond bague, le decor est d'un relief tres accuse (pl. 6/5). 

II convient en outre de retenir aussi trois autres formes qui ne sont attestees que dans un seul 
exemplaire chacune. D'abord un specimen a la panse globulaire et le col evase accusant une courbure 
plutot marquee; la ligne de la base du col est soulignee par la presence d'une serie de petites pas­
tilles protuberantes, ainsi que par quatre petites anses, en-dessous desquelles, sur l'epaule, ii y a un 
segment de bande saillante decoree d'encoches; le rebord du vase est lui aussi decore d'encoches et 
deux ( ?) autres petites ans.es sont disposees a la verticale sur la panse, la ou elle atteint son diametre 
maximum (pi. 6/6). Un deuxieme vase se presente Iegerement bombe, avec la base du col, en entonnoir, 
soulignee et le rebord ainsi que l'epaule decores d'une serie d'impressions (pi. 5/9). Enfin, la troisieme 
et derniere forme digne d'une mention est celle d'une ecuelle profonde, largement evasee et au rebord 
decore d'encoches (pl. 5/10). 

Le mobilier funeraire metallique est illustre uniquement par des objets de parure : anneaux de 
tempe, pieces de collier, pendentif, bracelet. Les anneaux de tempe sont de type A (E. Zaharia) : 
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7 LA NECROPOLE DU BRON ZE ANC IEN DE ZIMNICEA 85 
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PI. 4. Ceramique funeraire (:::::1 /3). 

un seul en mince fil d'argent (pl. 9/2b), Ies autres massifs (pl. 9/1 a - c, 2a, 3-4) et tout particuliere­
ment ceux de la tombe 11 (pl. 10/1-2). Les perles (pl. 9/5) et autres pieces composant le collier 
(pl. 9/6a.-e) sont egalement d'un alliage d'argent . A ceux-ci s'ajoutent un pendentif (pectoral) en 
cuivre (pl. 10/3) et un bracelet compose de deux morceaux de tole de cuivre (pl. lt/4a-b); fixe pro­
bablement sur une piece d'etoffe ou de cuir, on le portait en haut du bras gaucfue; le bra.celet fai­
sait lui aussi partie du mobilier de la tombe 11. 

Pour ce qui est du second groupe de tombes, l'unique piece decouverte de leur mobilier fun e­
raire est une ecuelle profonde, a l'ouverture Iegerement evasee. Elle est executee dans une pâte gros­
siere, avec des tessons piles dans sa composition. La cassure est d'une teinte gris fonce. Son slip, avec 
beaucoup de mica, est gris-brun de teintes variees. D'un travail tres negligent, elle a une forme legere-
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T.26 

./ 

PI. 5. Cera mique funeraire (~ 1/3). 

ment ovale, avec le rebord · peu epais mais de maniere inegale sur son pourtmtr. Au point de vue 
de son aspect general, cett' cuelle est analogue a celle des autres tombes. 

D'ailleurs, laissant de cote l'aspect general de la. ceramique, aspect se rattachant a sa. forme et 
a la pâte dont elle est confectionnee, et ne prenant en consideration que certains elements decoratifs, 
on constate qt~e Ies boutons, par exemple, sont ega.lement presents chez Ies deux types d'askos et, 
dans une forme intermediaire entre le bouton ·et la. pa.stille, on Ies retrouve sur le va.se de la tombe 
30 (pl. 6/6). Les segments de bandes saillantes ornent eux c.i.ussi Ies deux types d'askos, rrut.is on les 
retrouve a.ussi sur deux vases appartenant a d'a.utres t ypes (T. 34, pl. 5/6 et T. 30, pl. 6/6) . Il con­
vient de mentionner encore a propos du vase de 12. tombe 30 ses petites c.i.nses, disposees sur deux ran­
gees, de meme que dans le cas des va.ses a haut col en forme de tronc de cone (pl. 6/1 et 4). Les 
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PI. 6 . Oiramique funerairc (::::::: 1 /3) . 

ra.ngees d'encoches se laissent surpn~-ndre ta.nt sur un askos que sur Ies vases bombes au col courbe ; 
elles sont egalement presentes sur le rebord de l'ecuelle de la tombe 18 (pl. 5/10) . De meme Ies 
rangees d'impressions: on Ies releve sur un askos de I.a. tombe 5 (pl. 5/3), ainsi que sur un petit V'ci.se 
de la tombe 49 (pl. 5/9). 

Mais ces elements decoratifs ne sont pa.s l'apanage exclusif de la. necropole de Zimnicea. On 
retrouve Ies boutons deja ornant les deux flancs de l'anse d'un askos de le. culture Sălcuţa 3 - et 
non de sa derniere ph.a.se. Ils sont egalement presents sur un fragment d'i:rnse de Cernci.voda III4 ou 

3 D. Berciu, Arheologia preistorică a Olteniei, Craiova, 1939, 4 Sebastian Morintz et Petre Roman , Dacia, N.S„ 12. 
p . 54, fig . 50/ 1. 1968, fig .18/5. 
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PI. 7. Ceramique funeraire. 

sur l'epaule d'une ecuelle de Cernavocla Il5
, ainsi que sur le vase de la tombe 8 de la necropole 

de Brăiliţa6 - ou ils flanquent de chaque câte la ba.se de l'anse, 2.vec leur pendant du câte oppose a 
celle-ci, de meme que dans le cas de certains vases de Zimnicea et de certains vases de la culture 
Schneckenberg7 egalement. Les rangees· d'encoches plus ou moins saillantes apparaissent des les 
phases Cernavoda I8 et Cernavoda Il9

; dans ce dernier cas meme chez un vase muni d'une a.nse, 
similaire a celui de la tombe 26 (pi. 5/7). Elles sont a.ttestees a Coşereni 10

, sur le vase de la tombe 
de Răcăciuni 11 ou sur ceux de la necropole de Brăiliţa 12, ainsi que da.ns la culture Schneckenberg 13 , 

ou - de meme qu'a Coşereni - Ies formes aussi sont Ies memes. Enfin Ies pastilles qui decorent le 
vase de la tombe M 30 sont, sans a.ucun doute, proches pa.rentes de celles ca.racteristiques de la culture 
Coţofeni. 

5 Ibidem, fig. 32/ 13. 
6 I.T. Dragomir, Materiale, 5, 1959, p. 679 et suiv., fig. 5/1. 
7 Alfred Prox, D ie Scltneckenbergkt,ltur, Braşov, 194 I, 

p. 33, fig. 13. 
s Sebastian Morintz et Petre Roman, op. cit., fig. 2/9 et 

6/1. 
9 Ibidem, fig. 51/1. 

1o Ion Nestor et Eugenia Zaharia, Dacia, N .S., 12, 1968, 
fig. 6/2, 7-9. 

11 Ersilia Tudor, SCIV, 24, 1973, 2, p. 284 et suiv„ fig. 2/1 
et 3/1. 

12 N. Harţuchi et I.T. Dragomir, Materiale, 3, 1957, 
p. 135, fig. 4/1. 

13 Alfred Prox, op. cit., pi. 2/6 et 8/3,5. 
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En ce qui concerne les fo rmes de celte ceramique funeraire, les liens a etablir vont dans 
plusieurs directions. A commencer avec l'askos ou la cruche askoide pour lesquels les parentes 
meridionales sont evidentes, on constate - du moins jusqu'a present - que ces deux formes n'offrent 
pas toujours une parfaite identite. ne forme assez proche est celle de plusieurs exemplaires 
de Junatsite14, trouves dans un depot d 'environ 3 m, ou un autre type d'askos avec le rebord 
a peu pres horizontal est egalement atteste15. Meme si Ies deux types en question sont contem­
porains, ils rayonnent dans des aires et des cultures differentes. C'est du premier type de Juna­
tsite qu'a parfaitement pu se developper le type atteste a Zimnicea. Meme si, a l'heure actuelle, 
nous ne connaissons pas encore toutes ses formes intermediaires, les pieces de Cîrna16 et de Kroucho­
vitsa17 se placent justement entre ces deux-la. Pour le moment, l'une des varia.ntes du type 
Zimnicea dispose d'une bonne a.na.logie, originaire fort probablement du departement de Gorj18 ; 

il s'agit de la cruchc asko!de de la tombe 54 (pl 4/1). A ce -propos, la ·q1iec;t.ion qui !'e pnse est 
de savoir s'il s'agit du groupe de Zimnicea qui aurait englobe aussi une zone d'Oltenie, ou si 
nous avons affaire la a un element d'importation dans un milieu etranger. D'a.pres D. Berciu, 
elle appartiendrait a la culture Glina III - attribution naturelle vu les elements communs releves 
en ce sens; toutefois, jusqu'a present tout au moins, on ne sa.urait pretendre que les communau­
tes de la culture Glina III marquaient une preference quelconque pour Ies formes du genre askos. 

Pa.r contre, les choses n 'allaient pas de meme en ce qui concerne Ies membres des commu­
na.utes de type Schneckenberg, chez lesquels l'askos ou la cruche askoide sont attestes da.ns des 

H V. Mikov, Godisnik Plovdiv , 1937 - 1939, p . 83 et suiv., 
fig. 19. 

2s Ibidem, fig. 18. 
18 Gh. I. Bichir, SCIV, 9, 1958. I , p . 103 et suiv „ fig. I. 

17 Bogdan Nikolov, Arheologija Sofia, 6, 1964, 2, p. 75, 
fig. IO b. 

18 D . Berciu, op. cit., p. 100, fig. 106/2. 
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2 

PI. 11. Objects de parure mis au iour dans Ies tombes (1/1) 

proportions relativement importantes et qui ont, en outre, des elements decoratifs communs 
avec Ies exemplaires de Zimnicea. Qui plus est, leur emplacement sur le corps du vase est iden­
tique. Mais l'askos de Schneckenberg se rattache au deuxieme type de Junatsite, dont l'air 
de diffusion esl plus ample, poussant plus avant vers l'est. En effet, ce type est atteste a Ezerovo19, 
dans la tombe de Cernavoda20, a Rădăşeni21 ou a Hărman22, ainsi que par quelques variantes a 
Brăiliţa23 et Folteşti24. 

Les analogies, en ce qui concerne Ies vases au col elance, sont livrees surtout par Ies sites . 
d'Oltenie appartenant a la culture Coţofeni. On Ies retrouve chez l'exemplaire de Măceşul de 
Jos25, de meme que dans Ies decouvertes deja anciennes d'Ostrovul Corbului26. Un fragment de 
vase similaire a celui de la tombe 4 provenant d'Orlea peut etre attribue a la culture Celei autant 

10 G. Tontcheva et A. Margos, Arheologija, Sofia 1, 1959, 
1-2, p . 96 et suiv„ fig. 92; Ara Margos et Gorana Tontcheva, 
lzvestija Vama, 13, 1962, p. 1 et suiv„ fig. 5/1 -4, type deve­
Ioppe d'un type de la culture Gumelniţa, tel qu'il apparaît 
a Galabovtzi (Nedeltcho Petkov, Arheologija Sofia, 6, 1964, 
1, p. 54, fig. 11 a). 

2o Ion Nestor, AD, 17, 1937, p . 16, fig. 7. 
21 V. Ciurea, Dacia, 3-4, 1927-1932, p. 48, pi. 2/7. 

22 Hărman, dep. de Braşov. Materiaux inedits au Musee 
du departement de Braşov. 

2a I.T. Dragomir, op. cit„ p. 679, fig. 5/2. 
H M. Petrescu-Dâmboviţa, I. Casan, C. Mateescu, SCIV, 2 , 

1951, 1, p . 256. fig. 3/3. 
u Vladimir Dumitrescu, Dacia, N.S„ 4, 1960, p . 76 et 

s uiv„ fig. 3/5 et 4/3, avec Ia bibliographie respective. 
28 D. Berciu, op. cit„ p. 26 et suiv, fig. 13/1 -2. 
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qu'a Coţofeni21 . Le bol depourvu d'ornements de la tombe 22 (pl. 5/11), qui fait partie du deu­
xieme gl'oupe de sepultures, presente des traits proches de ceux constates chez Ies bols de la cul­
ture Coţofeni2s. 

Quant aux parures, Ies anneaux de tempe sont du meme type que ceux mis au jour dans 
Jes tombes a ocre de Roumanie29 et de Bulgariea0 , en se distinguant d'eux seulement par leur 
m;i.ssivite et par l'alli.a.ge d'argent dans lequel ils sont confectionnes. Les pieces de collier offrent 

I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 

I 
I 

I 
I 

• 
Fig. 2. - Fragment de hache de 
pierre trouve dans la zone de 

la necropole. (;::::: 1/ 2) 

de grandes analogies avec le materie! livre par Ies tombes tumulai­
res du nord-est de la Hongrie31, dont le prototype est - a juste 
titre - l'exemplaire execute en or de Junatsite 32, auquel s'ajoute 
tout recemment une autre piece identique trouvee en Dobroudja33 . 

Par contre, il n'y a pas de bonnes analogies pour les perles en 
metal, mais par leur forme elles se rapprochent des perles d'am­
bre des tombes de Szoreg34. Cette meme necropole a livre aussi 
des pendentifs de cuivre36 d'une forme legerement differente de 
celui de la tombe 11 de Zimnicea, qui presente de grandes ana­
logies avec la piece trouvee dans la tombe de Răcăciuniaa. Enfin, 
si le bracelet de la meme tombe 11 ne semble offrir pour le moment 
aucune analogie avec des exemplaires trouves ailleurs, on peut le 
considerer toutefois comme annoni;ant Ies manchettes d'Unetice. 

Il convient de mentionner egalement la presence dans le territoirc 
de cette necropole de Zimnicea d'un fragment de hache de 
pierre (fig. 2). C'est une variante ancienne du type respectif 31 . 

La presence de l'ocre dans ces tombes ne saurait constituer un trait exceptionnel, puisquc 
Zimnicea appartient a l'aire d'ample diffusion des tombes a ocre. Cependant, a la difference des 
tombes classiques a ocre, la il s'agit soit de la persistance, soit 
de l'adoption d'une coutume chez ou pa.r un groupe humain, qui 
etait deja arrive a lb11 stade ou la position et l'orientation des de­
pouilles ch>.ns Jeur tombe suivaient une regie devenue typique. 

Le probleme pose par cette necropole de Zimnicea est celui de 
son attribution chronologique. D'apres le dernier ouvrage traitant 
de la chronologie de la periode de transition dans le sud de la Rou­
manie38, le territoire compris entre Olteniţa et Turnu Măgu.rele 

semble s'etre partage a un certain moment entre la culture Co­
ţofeni a l'ouest et la culture Glina III a l'est; par la suite, il pa­
raît que cet espace tout entier fut occupe par Ies communautes 
Glina III-Schneckenberg B. II reste a voir ou se place dans ce con­
texte notre necropole. 

Vu la presence a Zimnicea de quelques decouvertes isolees de 
type Coţofeni (fig. 3) , ainsi que Ies liens qu'on peut etablir avec 
certaines formes ou elements decoratifs et avec leur disposition 

-, 

Fig. 3. - Vase de type Coţofeni 
de Zimnicea. 

sur Ies vases, il y a de toute evidence une contemporaneite et un voisinage au moins 

27 Sebastian Morintz et Petre Roman , op. cit„ p. 104, fig. 
45/3. Une forme sernblable a Ostrovul Corbului (D. Berciu, 
op. cit., p. 28, fig. 13/3), et deux presque identiques a 
Thermi-ville IV (Winifred Lamb, Excavations at Tliermi 
in Lesbos, Cambridge, l fl36, p. 119, no 336 et p . 127, no 481) . 

Fouilles de l\faria Coja a laqu elle nous devans l'inforrnation. 
34 Banner Janos, DolgSzeged, 7, 1931, 1- 2, p . 22, pi. 9/22 
ss Ibidem, p. 22, pi. 10/33. 
36 Ersilia Tudor, op. cit ., p . 287, fig. 2/3 e t 3/3. 
31 Alexandru Vulpe, SCIV, 10, 1959, 2, p. 265 et suiv.; la 

forme est apparentee a celle de la hache n° 1 de Tufa, mais 
ayant probab!ement le profil longitudinal droit elle devrait 
s'encadrer dans la categoric A de Alexandru Vulpe. En tout 
cas la piece semble anterieure autant a celle de Tufa qu'a celle 
de Ia tombe de Răcăciuni (Ersilia Tudor, op. cit., p. 285 et 
suiv., fig. 2/2 et 3/2). 

28 Gh. I. Bichir, op. cit. , fig. 2 et 3/ l. 
29 Vlad Zirra, MIA Kishinew, 1960, p . 97 et suiv. 
30 V. Mikov, Madara, l , 1934, p. 429 et suiv. 
31 Nândor Kalicz, Die F riihbronzezeit in N ordost-Ungani 

Budapest, 1968, p. 18 et suiv., pi. 1/8-10, avec la biblio­
graphie respective. 

32 P. Detev, GodifoikPlovdiv, 5, 1963, p. 50, fig. 5/4. 
33 Capul Dolojman, commune de Jurilovca, dep. de Tulcea. 

38 Sebastian Morintz et Petre Roma n, Dacia, N.S„ 13, 
1969, p. 61 et suiv,. avec la carte fig. 2 et le tableau chronolo­
gique fig. 1. 
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partiels cntre Ies deux cultures, sans toutefois qu'on puisse Ies confondre. Si Ies liens avec la 
culture Glina III sont moins nettement attestes, c'est peut-etre aussi une consequence du fait 
que Ies materiels de son etape la plus ancienne sont moins frequentes. Aussi, est-îl possible que 
ses rapports plus etroits avec la culture Schneckenberg ne soient en realite qu'un simple jeu des 
apparences et que lcs elements communs releves entre les deux soient plutât le fruit d'un deve­
lopperucnt parailele, partant d'une racine corumune, a savoir la racine meridionale. Or celle-ci, a 
Zimnicea, corupte tenu de la position geographique de l'endroit, ne pouvait etre que la plus forte 
et, en fin de corupte, la principale composante. Il existe, d'ailleurs, a Zimnicea aussi des traces 
laissees par Ies cultures Celei et Mihalic, d'ou il s'ensuit que le developpement qui a eu lieu 
la s'est poursuivi toujours partant des liens prealables avec le sud. 

De toute fac;:on, la decouverte de la necropole de Ziminicea marque, du moins en ce qui 
concerne une zone delimitee de la Valachie, le debut, vers la fin du nr millenaire, de la 
premiere culture du bronze. Avec le fonds local ancien, celle-ci devait tenir son role dans l'evo­
lution des cultures des periodes suivantes. 
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